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Après de nombreuses années d’attente, le collège de La 
Savane a enfin ouvert ses portes. Équipements mo-
dernes, cours arborées, les collégiens bénéficient des 
meilleures conditions pour travailler. Réunis devant 

l’établissement, élèves et personnels éducatifs ont pu assister 
à la traditionnelle coupe de ruban. Un geste symbolique réali-

sé conjointement par le vice-recteur Harry Christophe, le plus 
ancien professeur du collège M. Coullet et la plus jeune élève 
en classe de 6e, Sanaa. « C’est une nouvelle aventure pour nous 
tous, nous sommes très heureux », se réjouit cette dernière. Le 
professeur de technologie M. Coullet souligne pour sa part le  
« confort des nouveaux locaux » et les équipements modernes 
mis en place. 

UN NOUVEL OUTIL AU SERVICE 
DE LA RÉUSSITE 

Si, comme l’assure le proviseur Benjamin Mora, «Tout est prêt», 
les collégiens ont quant à eux reçu les plans de l’établissement et 
leur nouvel emploi du temps avant les vacances. À présent, il ne 
leur reste plus qu’à prendre possession des lieux. « C’était le bon 
moment pour organiser la rentrée dans ce bâtiment », souligne 
le vice-recteur Harry-Christophe avant d’ajouter, « cela permet 
de tester l’outil et de voir si des aménagements sont nécessaires. 
Ceux-ci pourront alors être réalisés avant la rentrée de sep-
tembre 2026 ». Pour un coût de 41 millions d’euros, ce collège 
voit le jour neuf ans après le passage du cyclone Irma.          L.G

Né en 1971 à Vichy, David Desiage intègre l’Éduca-
tion nationale à 20 ans en tant que surveillant. Par la 
suite, il gravit les échelons, devenant conseiller princi-
pal d’éducation (CPE), puis principal adjoint et enfin 

chef d’établissement en Guadeloupe, où il exerce pendant près de 
quinze ans. En 2021, il rejoint Saint-Martin et prend la direction 
du collège Mont des Accords. Depuis septembre dernier, il pour-
suit son parcours professionnel à Saint-Barthélemy, au poste de 
principal du collège Mireille Choisy.
Décoré par le préfet Cyrille Le Vély, ce dernier a salué « un 
homme qui a su tout au long de sa carrière placer l’intérêt géné-
ral au cœur de son action ». Fort de plus de trente années d’ex-
périence, David Desiage a dédié la majorité de sa carrière à des 
établissements en zone d’éducation prioritaire. Sur le terrain, le 
directeur d’établissement s’est investi dans le développement de 
dispositifs pour accompagner les élèves, prônant l’école inclusive 
et l’intégration des élèves en situation de handicap. Projets édu-
catifs, partenariats et actions locales ont structuré son passage 
à Saint-Martin. Au moment de recevoir humblement sa décora-
tion, le professionnel de l’Education nationale a précisé « Cette 
médaille n’est pas une fin, un encouragement à poursuivre (...) 
Elle me rappelle que le véritable mérite réside dans le service aux 
autres et à la contribution à nos territoires ». La cérémonie qui 
avait lieu au collège Mont des Accords, comme une conclusion 
au parcours de David Desiage à Saint-Martin.  	                 L.G

Ghada Hatem, gynécologue-obstétricienne, est l’inspira-
trice et la véritable héroïne du film de Mélisa Godet, 
sorti le 4 mars au cinéma. En 2016, elle a ouvert la 

première Maison des Femmes à Saint-Denis, en banlieue pari-
sienne : un lieu d’accueil, de consultation et de prévention destiné 
à toutes les femmes en difficulté. Aujourd’hui, il existe 34 Mai-
sons des Femmes. Celle de Saint-Martin était la première à voir 
le jour aux Antilles.
Le film apporte un éclairage différent sur les violences faites aux 
femmes, en montrant l’énergie déployée par des équipes pluridis-
ciplinaires œuvrant à la reconstruction de femmes de tous âges, 
en souffrance, menacées et détruites psychologiquement, bruta-
lisées, violées ou mutilées. Quitte à mettre en péril leur propre 
équilibre. C’est ce modèle de parcours de soins global qui a été 
reproduit à la Maison des Femmes de Saint-Martin, qui chaque 
année accompagne 200 femmes victimes.

LE NERF DE LA GUERRE : LES FINANCES

Lors de l’inauguration en juillet 2024, le Préfet de l’époque 
Vincent Berton, s’était engagé à ce que les services de l’État 
soient partenaires de la structure pour l’accompagner et la 
Collectivité par la voix de Michel Petit, 4e vice-président, repré-
sentant Louis Mussington le jour de l’inauguration avait fait de 
même. Mais aujourd’hui, il reste encore fort à faire pour per-
mettre à la Maison des Femmes de poursuivre ses missions et 
de pérenniser ses services, dans une logique de prise en charge 
globale et pluridisciplinaire. Actuellement, les victimes peuvent 
consulter une juriste, déposer plainte grâce à une permanence 

hebdomadaire de la gendarmerie, bénéficier de la prise en charge 
de leurs enfants ainsi que d’hébergements d’urgence financés par 
la Préfecture. Mais certains services doivent encore venir com-
pléter le parcours.
Une convention a déjà été signée avec les urgences de l’hôpi-
tal: en cas de suspicion de violence, le référent alerte la Maison 
des Femmes. La prochaine étape consiste à renforcer ce lien. À 
l’image de la Maison des Femmes de Saint-Denis, adossée à un 
hôpital, l’objectif est de développer une collaboration plus étroite 
avec le centre hospitalier Louis-Constant Fleming afin de com-
pléter la prise en charge, notamment grâce à la mise à disposi-
tion de personnel hospitalier. Le recrutement d’une coordinatrice 
est également envisagé afin d’assurer le suivi du parcours de 
soins. Le dossier a été soumis à l’ARS par l’hôpital.
Le recrutement à temps plein d’une psychologue dépend lui aussi 
des financements . À l’heure actuelle, une psychologue libérale in-
tervient à la demande en présentiel, tandis qu’une seconde assure 
les consultations en visio.
Les ateliers (théâtre, sophrologie, yoga, danse, cours de fran-
çais…) ont dû être mis en pause, toujours faute de budget. Leur 
reprise est pourtant essentielle pour garantir une prise en charge 
pluridisciplinaire. À terme, une activité différente devrait être 
proposée chaque après-midi.

L’objectif est de construire, pour chaque femme, un parcours de 
soins personnalisé.
Le partenariat conclu le mois dernier, lors de la visite du direc-
teur national de France Travail, est une avancée importante, 
pour la prise en charge des femmes victimes de violence, sou-
vent dépendantes financièrement de leur agresseur.  L’emploi, 
synonyme d’autonomie, est la clé d’un retour à une vie normale. 
Une permanence mensuelle sera désormais assurée à la Maison 
des Femmes. Ce partenariat prévoit également la formation des 
équipes locales de France Travail à la détection des situations 
de violences afin d’être à même d’orienter ces femmes vers la 
structure.
Dotée d’un budget pour aménager un bureau, cette convention 
est la première conclue entre France Travail et le réseau des 
Maisons des Femmes. Saint-Martin constitue un exemple qui est 
appelé à être dupliqué dans d’autres territoires.                      A.B
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Le collège Soualiga ouvre ses portes

David Desiage élevé 
au rang de chevalier 
de l’Ordre national 
du Mérite

Maison des Femmes : deux ans après, des besoins 
encore importants

Les 550 élèves du Collège Soualiga ont repris le chemin de l’école lundi. Un retour en classe qui se fait 
dans un établissement flambant neuf.

Vendredi 17 avril, David Desiage s’est vu remettre 
l’insigne de l’Ordre National du Mérite. Une déco-
ration qui récompense l’ancien principal du collège 
Mont des Accords pour son implication au service 
de l’éducation des jeunes de Saint-Martin et d’ail-
leurs.

Le film « La Maison des Femmes » était projeté la semaine dernière à la Maison des Femmes de Saint-Martin. Il met en lumière l’existence de ces structures, 
les mécanismes des violences, mais aussi l’importance d’une prise en charge globale dans le parcours de soins des victimes. L’occasion de faire le point sur 
la structure un peu moins de deux ans après son ouverture.



Penser, écrire et réaliser, c’est l’exercice auquel les cinéastes 
amateurs issus de différents quartiers de l’île se sont prêtés. 
Du mois de décembre 2025 à celui de février 2026, ces 
jeunes pour la plupart sans emploi, diplômes ou  formation, 

se sont plongés dans l’univers de la création cinématographique. 
Pour les aiguiller, les professionnels Rony Pies et Christophe 
Champaré. « Je suis épaté par ces jeunes », confie ce dernier, « 
on les a vus évoluer. On a vu qu’ils ont beaucoup de talent (...) 
Parler de soi devant une caméra est vraiment difficile mais ils ont 
su relever le défi ». Rony Pies souligne quant à lui « une aventure 
humaine formidable » et une belle cohésion de groupe au service 
de la création artistique. 

DEUX FILMS POUR RACONTER 
LA JEUNESSE DE SAINT-MARTIN

Écrire un scénario, diriger des comédiens, cadrer, filmer et monter 
des images, autant d’exercices auxquels ces jeunes se sont essayés 
au cours de trois semaines intenses. Un projet qui a ravi les jeunes 
cinéastes en herbe. « Je suis fière de moi », affirme Lili, « je n’avais 
jamais participé à un projet comme celui-ci. J’avais envie de don-
ner l’exemple, de montrer que les jeunes de Saint-Martin sont 
capables de faire cela ». Financé par la DAC, ce programme a vu 
naître deux courts-métrages intitulés respectivement « SXM Bad 
Boyz – An Ordinary Day » et « My life, my neighborhood – Ma 
vie, mon quartier ». D’un côté, une fiction mettant en scène deux 
détectives improvisés menant avec humour une enquête sur un 
enlèvement au cœur de l’île. De l’autre, un documentaire touchant 

sur la jeunesse saint-martinoise. Face caméra, des jeunes parlent 
de leur histoire, leur quotidien, leurs rêves et leurs quartiers. Un 
court-métrage qui donne à ces jeunes un espace d’expression dont 
ils sont souvent privés. Une soirée de restitution couronnée de suc-
cès et qui se résume avec les mots de Lili, « On a fait une aventure 
à Saint-Martin, notre aventure ».                                            L.G
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Initialement fragilisée par une annulation faute de subvention, 
puis perturbée à deux reprises par des conditions météorolo-
giques défavorables, la manifestation aura finalement proposé 
six rendez-vous pour cette édition 2026.

Lancée le 24 février avec une parade sur le thème du carnaval, 
la programmation devait rythmer l’ensemble du mois de mars. 
Comme souvent, les aléas sont venus bousculer le calendrier. 
Après une parade dédiée à l’océan le 3 mars, la « White Parade » 
prévue le 10 mars a dû être annulée en raison de la météo. La sai-
son s’est ensuite poursuivie avec la « Golden Parade » le 17 mars, 
suivie de la « Pirate Parade » le 24 mars. Le rendez-vous du 31 
mars a lui aussi été annulé afin de faire pression pour l’obtention 
de la subvention. Le 7 avril, le public a finalement retrouvé la « 
White Parade », accompagnée de la « Light Parade ».
Prévue le 14 avril, la clôture a une nouvelle fois été reportée en 
raison de conditions météorologiques défavorables. Les Mardis de 
Grand Case tireront donc leur révérence ce mardi 21 avril avec 
la parade « Colorful ». De 18h à 22h, les exposants seront éga-
lement présents sur le boulevard pour ce dernier rendez-vous de 
l’année. 				                                    A.B

Mardis de Grand Case : 
un final haut en couleurs
Pour clôturer la saison, ce mardi 21 avril, la dernière 
parade des Mardis de Grand Case s’annonce comme 
la plus colorée de toutes.

La jeunesse saint-martinoise passe derrière la caméra
Le 17 avril avait lieu la présentation de courts métrages réalisés par une quinzaine de jeunes saint-martinois. Des créations qui ont vu le jour dans le cadre de 
l’appel à projets Passeurs d’Images 2025 remporté par les structures ANIS Saint-Martin et l’ALEFPA.

Christophe Champaré et Rony Pies encadrants lors du dispositif Passeurs 
d’Images 2025 à Saint-Martin.





Les couleurs, voici la marque de fabrique 
de Tes Verheij. Depuis près de vingt ans, 
la beauté de la Friendly Island inspire ses 
toiles. Originaire des Pays-Bas, elle conclut 

aujourd’hui son aventure dans la Caraïbe par 
une exposition rétrospective. Peinture, mar-
queurs, résine, Tes Verheij varie les supports d’ex-
pressions. « J’aime expérimenter, chercher des 
techniques qui n’ont jamais été utilisées avant et 
me les approprier », témoigne l’artiste. En 2017, 
tandis qu’Irma dévaste l’île, Tes se saisit de ses 
pinceaux et laisse parler sa créativité. « Après le 
passage du cyclone, j’ai appris à travailler avec 
des encres. J’ai alors créé une technique qui me 
permet de les mélanger à de l’époxy et ensuite de 

créer des toiles ». Des œuvres aux couleurs vives 
et à l’esthétique unique. « Durant le séchage les 
couleurs bougent, donc il y a toujours un peu de 
surprise au moment de découvrir le résultat final 
», explique la peintre. Ses sujets de prédilection ? 
La nature, les animaux de la Caraïbe mais aussi 
du monde entier. « Après le Covid j’ai créé des 
toiles avec des animaux marrants pour faire sou-
rire les gens », s’amuse Tes. Artiste engagée, elle 
dénonce également l’inaction face à la pollution 
et au changement climatique dans certains de 
ses tableaux. 

DES ŒUVRES À VOIR 
ET À REVOIR

En résidence artistique au Seaview Beach Ho-
tel de Philipsburg depuis décembre 2025, elle a 
également eu l’occasion d’exprimer ses talents 
dans certaines chambres de celui-ci, s’inspirant 
du bleu vibrant de la mer des Caraïbes. « Cha-
cune de mes œuvres porte une part de Sint-
Maarten », explique l’artiste. Après avoir créé 
une école d’art et enseigné de nombreuses an-
nées sur l’île, Tes quitte le territoire qui l’a tant 
inspirée. Jusqu’au 31 mai, les visiteurs pourront 
admirer son travail et acheter ses œuvres au  
Seaview Beach Hotel de Philipsburg.          L.G
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Cette reconnaissance, fruit de plusieurs 
années de travail, marque une étape 
historique pour le développement de 
l’athlétisme dans les îles du Nord. Le 

Comité, disposant désormais d’une plus large 
autonomie, s’engage à promouvoir la pratique 
de l’athlétisme pour tous, en mettant l’accent 
sur la jeunesse, l’excellence sportive, mais aussi 
sur l’attractivité territoriale à travers le sport.
Une assemblée générale se tiendra bientôt pour 
élire les différents acteurs qui mèneront à bien 
les projets de l’athlétisme dans les deux îles. 
Dans l’attente de ces élections, c’est Magali 
Jasaron, présidente de l’Avenir Sportif Club de 
Saint Martin, qui assure les fonctions de pré-
sidente du nouveau Comité. « J’ai une pensée 
particulière pour les personnes, plus anciennes 

que moi dans l’athlétisme, qui ont initié ce pro-
jet et m’ont transmis le relais pour le mettre en 
place », a-t-elle indiqué lors de l’assemblée gé-
nérale de la FFA à laquelle elle a participé en 
prenant part au vote en tant que déléguée des 
clubs de Guadeloupe.                                   A.B

« Tides of Change » : 17 années de 
création artistique à Sint-Maarten

Athlétisme : validation de la Fédération

Samedi 18 avril, l’artiste Tes Verheij a dévoilé sa nouvelle exposition « Tides of 
Change », « Vague de changement » en français, au Seaview Beach Hotel de 
Philipsburg. Un événement qui célèbre dix-sept années de création artistique à 
Sint-Maarten.

Lors de son Assemblée Générale le 18 avril dernier à Saint-Brieuc, la Fédération 
Française d’Athlétisme (FFA) a officiellement validé la création du Comité Terri-
torial d’Athlétisme de Saint-Barthélemy et Saint-Martin.

Sport en bref
Rugby : victoire des Archiball
Samedi 18 avril, les Archiball affrontaient sur leur terrain de Bellevue les joueurs du Good Luck 
de Guadeloupe dans le cadre du championnat de Guadeloupe de rugby seniors. Pour cette 8e 
journée du championnat, les Guadeloupéens, champions en titre et jusque-là invaincus sur 
cette saison, étaient donnés favoris. Mais, c’était sans compter sur la détermination de l’équipe 
seniors de Saint-Martin, prête à tout donner pour renverser la tendance, soutenue par un pu-
blic, son public, enthousiaste. Si le défi paraissait énorme, il a été relevé, et les Archiball se sont 
imposés sur le fil 28 à 27.
À noter que jusqu’au 31 mai prochain, le club des Archiball offre la licence aux jeunes de moins 
de 18 ans qui souhaitent découvrir le rugby ; et cela est valable pour les garçons comme pour 
les filles. Informations : +590 690 58 69 90.

Tir à l’arc : fédéral de Printemps et championnat de Ligue
Jusqu’à présent organisé en Guadeloupe, le championnat de Ligue de tir à l’arc sera organisé 
pour la première fois à Saint-Martin cette année en même temps que le Fédéral de Printemps. 
Le samedi 23 avril auront lieu les tirs de qualification, le dimanche 24 mai le championnat (tir 
à 50 m) pour 51 archers des clubs de Martinique, de Guadeloupe, de Saint-Barthélemy et de 
Saint-Martin. Enfin, le lundi de Pentecôte aura lieu « la Rose des Vents », dernier tir fédéral. 
À noter également que les Archers de Saint-Martin organiseront le samedi 2 mai après-midi 
une compétition spécialement dédiée aux jeunes et à ceux qui ont débuté la discipline cette 
année. Seront en lice les jeunes de Saint-Martin et de Saint-Barthélemy. Informations  : +590 
690 35 10 19.

Raid des gendarmes : nouvelle date
Initialement prévu en mars, l’édition 2026 du Raid des gendarmes aura finalement lieu le di-
manche 24 mai. Cette course en binôme se compose de quatre épreuves enchaînées : nage et 
course, course et vélo, tir sportif au pistolet et kayak. Il reste des places disponibles. Inscriptions 
(70 € par équipe) : cslg.sxm@gmail.com ou par WhatsApp : +590 690 35 52 18.                           A.B



AU LAGOONIES (Cole Bay)

Le Bistro-Restaurant qui est ouvert du 
lundi au samedi avec petit déjeuner, dé-
jeuner et dîner, vous attend pour ses 
animations musicales, le mardi 21 avril 
dès 18h avec Lee & Rodrigo dans ‘Alter-
natif Rock-Blues’, le jeudi 23 avril dès 
19h avec Amin & Tanya ‘Harmony 
United’ et le vendredi 24 avril pour la 
‘Salsa Cubana Party’ avec le Havana 
Deep Power dès 21h.

D’S AU BEACH (Beacon Music’ Hill)
Le Bar-Grill vous propose vendredi 
la ‘Movie Party’ dès 18h30, samedi 
25/4 ‘Live Music Funk’ avec le groupe 
Workshop dès 18h, puis dimanche 26/4 
de 13h à 16h ‘Good Vibes’ avec le duo 
‘Ama’.

MARY’S BOON RESORT  
Simpson Bay)      

Le Beach-Restaurant vous propose 7/7 
son Lunch & Dinner, avec ‘Specials Eve-
ry Day’, puis le samedi 25 avril la ’Sexy 
Saturday’ dès 12h avec Dj Sigma & la 
chanteuse Christine Gordon, et di-
manche 26 avril sa ‘Beach Party’ avec 
Dj Gringo de 13h à 18h.    

LE LIVING ROOM (Porto Cupecoy)
Ce Bar-Restaurant sur la place Porto 

de Cupecoy est ouvert du lundi au sa-
medi de 17h à 1h, pour vous proposer 
une savoureuse cuisine Provençale 
& Catalane avec son excellent chef 
Stéphane, ainsi que de nombreuses 
animations les jeudis pour la ‘Ladies 
Night’, et en fin de semaine les Dj’s 
Party dès 22h.                          

AU LOTUS CLUB (Simpson Bay)

Le Night-Club vous propose, tous les 
mercredis sa ‘Ladies Night Party’ avec le 
22 avril spéciale Carnival Edition et les 
Dj’s Outkast & Perfect, le vendredi 24 
avril sa soirée ‘About Last Night’ avec 
Dj’s Wikked, Perfect & Kembe, puis le 
samedi 25 avril sa ‘Hip Hop Party’ avec 
les Dj’s Blaze & Prince.

SOGGY DOLLAR (Simpson Bay)
Le Bar-Club vous invite pour ses soirées 
dès19h, le mardi ‘Latin Night’ avec Latin 
Sugar Band & Dj Euro, mercredi ‘Ladies 
Night’ avec Dj EM, jeudi ‘Throwback’ Dj 
EM, vendredi ‘Fridazz’ Dj Bossman & 
EM, samedi la soirée ‘Signature’ avec Dj 
EM, et dimanche ‘Reggae Night’ avec 
Percy Rankin et Bunfire Band.

NOWHERE SPECIAL (Simpson Bay)
Le Rum Bar & Restaurant vous attend 
à ses soirées le jeudi ‘Special Ladies 
Night’ avec Roxsy & Krg Band, le ven-
dredi ‘Reggae’ avec Rémo & Barbwire 
Band & Dj’s, samedi ‘Special Saturday’ 
avec Royalty & Krg Band & Dj’s, puis di-
manche ‘Sunday Madness’ avec les Dj’s 
Siw Roo, Kembe, Sexer, Thonyy.

HUPPEL THE PUB (Simpson Bay)
Le Sports & Music Bar lundis ‘vous rap-

pelle le mardi 21/4 sa soirée ‘Nikki Buzz 
Band’, tous les vendredis son ‘Karao-
ké’ avec Greg, et les lundis Rock-Soul’ 
avec le groupe Melting Pot & ses invités, 
sans oublier tous les jours sur 3 écrans 
vos RDV sportifs avec en Football les 
Championnats et Champion’s League 
28/29 avril.

AU RAINBOW CAFE (Grand Case)

Le Beach-Bar-Restaurant vous propose 
de 16h à 22h de chaudes animations 
musicales avec le samedi 25 avril les 
Dj’s Peter Sweet, B2B, Soleben & en 
invitée Simone Vitullo plus danseurs et 
Shows, et dimanche 26 avril des Set 
House très attendus avec Kashovski en 
Guest.       

A SXM TAVERN (Simpson Bay) 
Ce Sports-Bar qui est ouvert tous les 
jours avec ses spéciaux à la carte 
Snack, sa table de Billard, fléchettes, 
Corn Hole, diffuse également tous les 
sports sur 4 écrans avec en Football 1/2 
finales de Coupe de France 21/22 avril, 
les Championnats 24/25/26 avril et 1/2 
finale de la Champion’s League le 28 
avril PSG/Bayern & le 29 avril Atlético/
Arsenal.                    

AU BAR-PMU JO (Concordia)
Ce spot incontournable pour les turfistes 
avec tous les jours les courses en direct 
sur 2 écrans, est aussi le Rdv du Foot-
ball avec sur 4 écrans les 1/2 finales 
de la Coupe de France 21/22 avril, les 
Championnats Européens 24/25/26 
avril, et les 1/2 finales de la Champion’s 
League les 28/29 avril.
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La tournée de Mimi

POUR VOS BONNES SOIRÉES ANIMÉES... 






